
LE DESG~tIE SAINT~-ANTOINE

qut% qui orne l'abside de la basilique de '1aint-Seani
de 1ýatraii, 1-- mère de toutes les églises.

Ehli! bien, là encore il v a du miraculeux. En
Vil'histoire

Cette m-osaïqtia" est eii p-artie- l'ouvrage des
Frères-MIineurs. et Ion comprend facilement que
leutr piété filiale lour inispira, de placer dans un lieu.
ki honorable 14~ principaux saints de leur ordre.
E1;int François et saint Antoine.

Le Pape alors r&ngiant était Nicolas IV, un fran-
ciscain. .11 approuva lo tableau, qui du re4ze avait
',té excuté par ses ordres.

Boniface VIII, tout adnmirateur qu'il 'tait de la
puaissance, et de la sainteté de saint Antoine de 'Pa-
done, crut qu'il valait mieux le remplacer dans la
mos-aïque par uni docteur de l'tiglise. Dans un grrou-
pe aussi choisi, où quelques apôtres seulement

aiaient trouvé place, n'était-il pas convenable de
mnett re une d#>s colonnes -qui avaient soutenu 1l,Eglise
aux jours sombres des hérésies ? Il ordonna donic de
détruire l'image du Thaumaturge dle Padoue et de la
remplacer par celle de saint Gregroire.

Les ouvriers se mnirent à l'oeuvre ; mais Dieu
n'avait perm-is la décision de0 son «Vicaire que
pour faire éclater davantage la gloire de saint An-

Au premier coup de inarteau frappé sur la pieuse
imagre, et l'ouvrier qui l'avait douné,et tous ses com-
paga'nons furent violemmient reniversés sur lei écha-
fauds, et comme foudroyés. On les crut morts.

La iuvellô du miracle se répaudit par tolite la
-ville et le p)e-;;ple exi fat profondément ému. Le
Pape fit cesser les traraux, et on laissa saint Antoine
dans soli illustre comipagrnie. Cet éYènement ex-
traordinaire fut considéré comme l'expression mani-
feste de la volonté de Dieu. Longtemps la trace du
coup de marteau resta sur la mosaïque comme uln
témoignage évident du proclige. On la fit dispa-
rtre quatrec siècles plus tard.


